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gion de Daouenlé. Afrique orientale anglaise, sud du lac Rodolphe et monts 
Matthews. Ouganda, Mont Loroghi. 
Espèce cosmopolite. 


8. OPETIOPALPUS Sp. 
Forme très voisine de l’Op. wgriceps Schenkl. et que l’on sera peut-être 


amené dans la suite à dislinguer spécifiquement. — Éthiopie méridionale, 
Kounhi. Un individu. 


COLLECTIONS RECUEILLIES PAR M. LABBE AU COURS DE SA MISSION 
EN SIBÉRIE, ÎLES OAKHALINE ET RÉGION DU LAC BAÏKAL, EN 1902, 
ET DONNÉES AU MUSEUM D'HISTOIRE NATURELLE DE PARIS. 


Coléoptères du genre CARABUS 


par M. G. DE LAPOUGE. 


C. GRANULATUS YEZOENSIS Bates. — Sept exemplaires, quelques-uns ten- 
dant un peu vers la forme Dauricus. Un huitième, remarquable par rabou- 
grissement régulier qui pourrait le faire prendre pour une variété nouvelle 
s’il était examiné isolément, ne peut cependant être séparé des autres. 
Angles du pronotum bien plus courts, plus arrondis, les élytres plats, 
très courts, plus couris que le corps, arrondis; sculpture très réduite; 
secondaires presque obsolètes, sauf sur le disque. Sakhaline. 


C. éxanozarTus paumous Motsch. — Un g normal, un autre de l’aberra- 
lion à cuisses rouges (Solskyanus Géh.), tous deux remarquables par 
l'allongement et la petitesse de la tête. Région du Baïkal, Jelan, juin. 


C. arvensis conaLriror Fisch. — Trois exemplaires; forme, couleur et 
sculpture habituelles. L'un a cependant un corselet tendant un peu vers la 
forme de celui d’arvensis. Jelan , juin-juillet. 


C. arvensis panuricus (?) Motsch. — Forme générale, et particulière- 
ment du corselet, de arvensis d'Épinal. Taille encore plus grande (long. 
24 millim., larg. ọ millim.). Tête et corselet très rugueux. Élytres à inter- 
valles subégaux , striés fortement en travers, les secondaires non surhaussés , 
les primaires moniliformes, à grains moins longs sur le disque. Coloration 
chaude. Un & dessus brun chaud, une Ẹ dessus vert émeraude, tous deux 
à marges d'or rouge, très larges, au corselet et aux élytres. La © a les 
Cpisternes et les côtés de l’abdomen très ponctués, et une soie suppiémen- 
laire à l’un des palpes; le G' normal. Jelan, juin. — Très différent du pré- 
cédent, malgré l'identité d'époque et de localité; se rattache par le faciès 
et le coloris au groupe Faldermanni et non au groupe conciliator; répond 
exactement à la description du Dahuricus Motsch., nec Gebler. 
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C. arvensis var. — Encore du groupe Faldermann, série de six exem- 
plaires, tous dissemblables, mais avec un faciès local commun dificile à 
définir. Plus long que Conciliator et surtout que Faldermanni. Gorselet plus 
plan, plus ci en arrière, rappelant quelquefois plutôt nos Arvensis 
d'Europe mais très rugueux et l'impression peu distincte; angles posté- 
rieurs plus courts. Élytres assez élargis au second tiers de leur Aongueur, 
épaules noires mar quées. nee non surhaussés, subégaux aux ter- 
tiaires, striation transversale marquée. Primaires parfois peu saillants. Par- 
fois épisternes et côtés de l'abdomen très ponclués (caractère très variable 
chez quantité de Carabes de la Sibérie orientale). Chez un exemplaire, trois 
soies à un palpe, anomalie déjà signalée chez la forme précédente, et d’une 
extrême rareté chez Arvensis de toutes autres races. Coloration chaude; 
métallique, très variable, rappelant celle d’excellens. Un exemplaire or 
sombré, à miroirs feu entre les chainons des primaires, comme excellens 
rubicundus Lapouge; autres plus rembrunis, le dos des élytres brun chaud 
un lilas pourpré; un vert à reflets pourprés; tous avec de très larges mar- 
ges d'or vert au corselet et aux élytres. Sakhaline. — Cette race imite un 
peu Mac Leayi par la couleur, la sculpture, la forme du corselet, mais 
non par la tête. Je l’appellerai provisoirement Sachalinensis, mais il serait 
difficile de donner une diagnose commune à ces insectes variables. 


C. canazicuzarus Ad. — Un G' tout noir, à corselet un peu rétréci en 
avant. frkoutsk, mai. 


C. aeruGixosus var. — Un C tout noir, large; secondaires et tertiaires 
entiers. Le corselet est étroitement ourlé. Cette race de la région du Baïkal, 
très distincte par le corselet simplement ourlé, de celles de la Sibérie occi- 
dentale, est en continuité avee celle, plus maigre et souvent rufine, de la 
Transbaïkalie. Toutes deux n'ont point de nom, et il y aura lieu de faire 
une revision des formes de cette espèce, établies pour la plupart sur 
des détails de sculpture communs chez les diverses races. Le gryphus de 
Motschulsky a été établi d’après un exemplaire très étroit, à sculpture moins 
entière et moins lisse, de la race du Baïkal. On trouve dans les collections, 
sous le nom d’aereus, la forme de Transbaïkalie, mais le vrai Aereus ne se 
trouve que très à l'Ouest du Baïkal et a le corselet pourvu de gouttières 
plus ou moins développées. Environs d’Irkoutsk, dans le Toïka, 15 juin. 


G. reGaLIS purus Motsch. — Série de 17 exemplaires. Plus petit, plus 
étroit, plus convexe que le regalis, même que les exemplaires de la Selenga 
rapportés par M. Chaffanjon, ressemblant assez à Sahlbergi, mais facile à 
distinguer par ses antennes simples et son apex large. [ntervalles serrés, 
peu segmentés; stries guère plus larges que les intervalles, sans aspérités. 
Primaires simplement segmentés. Pronotum moins large, à gouttière plus 
profonde, angles tout aussi saillants. Tibias C très faiblement, © nulle- 
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ment arqués. Dessus brun bronzé, marges du corselet et des élytres con- 
colores, bronzées, dorées, d'un vert doré ou d’un violet métallique. 
Environs d’Irkoutsk, Jelan, juin. — Race très différente de celle de la 
Selenga , et qui me parait être le dubius, d'autant que, d'après Motschulsky, 
le regalis n'existe pas à Irkoutsk, mais seulement son dubius. Cependant la 
description qu'il donne, notamment quant aux angles postérieurs nuls, 
n’est pas exactement applicable aux exemplaires de M. Labbé. Des exem- 
plaires ont même, par les bords rabattus, l'aspect de certaines races 
maigres d’excellens. Ge sont peut-être de semblables exemplaires qui ont 
fait citer l’excellens comme élant d'Irkoutsk. Jai appelé cette forme frau- 
dator. 


C. Henniner Sauzeere1 Dej. — Série de neuf exemplaires. Plus sombres, 
plus étroits, un peu moins grands que ceux de la Selenga; un à marges 
d'un bleu verdätre. Pattes et antennes toujours noires. Jelan, juin. 


C. HexunGi continuus Lapouge. — Un & ne différant des précédents 
que par les intervalles secondaires et tertiaires plus lisses, continus sur le 
disque, très peu coupés hors du disque. Jelan. — Le corselet est à peu 
près celui que Motschulsky attribue à son dubius , et j'ai longtemps regardé 
cette forme comme se rapportant au dubius, mais la remarque de Pauteur 
rapportée plus haut m'a fait changer d'avis. 


C. rusercuLosus Dej. — Une © de petite taille, sculpture faible. Région 
du Baïkal, sans localité, juin ou juillet. 


C. Kruger: v. Buncer Gebl. — Un S' et une Ẹ. Gros, ventrus, la Ẹ 
mate; primaires à grosses fossettes serrées, interrompant les quaternaires, 
chaînons relevés ©, plats d'; secondaires et tertiaires assez saillants, rå- 
peux; stries larges, laissant voir des quaternaires granuleux, rudimen- 
taires. Apex très gros, conformé comme celui de Bonplandi, mais plus 
redressé à la pointe; je n'ai pas trouvé, après comparaison avec les apex, 
collés sur cartes, de plus de cinquante espèces, un terme de comparaison 
plus approprié. Environs dfrkoutsk, Markova, juin. 


